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Quelques observations sur les mouvements

floraux du Gentiana Freyniana
par

Dr Hella CZECH

I.es Gentianes sont bien connues pour les mouvements d'ouverture
et de fermeture que montrent leurs corolles.

En 1896, Hansgirg classe les Gentianes parmi les plantes qui
craignent la pluie. Elles se protègent contre la pluie en fermant
leurs corolles sans que le pédicelle change sa position en même

temps.
En 1912, Seeger a fait des observations sur l'irritabilité de la

corolle de Gentiana prosirata. Dans cette espèce, la fermeture de

la corolle s'opère toujours quand on touche l'entrée du tube ; des

secousses n'avaient aucun effet sur ces mouvements. Bremekamp,

par contre, qui a étudié une espèce voisine, Gentiana quadrifaria,
trouva que la plante ne réagit qu'aux secousses ; il y a donc là un
cas de seismonastie. Goebel rapporte un cas de seismonastie dans

la corolle de Gentiana utriculosa et dans plusieurs autres espèces.
Ces études furent reprises par F. Weber qui a étendu ses

expériences sur un grand nombre de Gentianacées. Il trouve que ces

plantes peuvent être divisées en groupes physiologiques suivant
leur sensibilité seismonastique, qui est à peu près parallèle à leur
irritabilité thermonastique. Dans la nature, cette sensibilité peut
servir à protéger les plantes contre la pluie. Les Gentianes qu'il a

étudiées ne montrent pas de sensibilité photonastique. Des recherches

systématiques furent poursuivies par G. Claus. Cet auteur
avait pour but de déterminer la nature des stimuli causant les

mouvements, d'expliquer le mécanisme de ces mouvements et de

comparer la sensibilité de différentes espèces de Gentianes. Selon

lui, les Gentianes sont extrêmement sensibles à la température,
tandis que la lumière ne joue qu'un rôle très secondaire (à

l'exception de Gentiana ciliata et Erythrea Centaurium). L'ouverture

* Cette étude nous a été suggérée par M. le prof. F. Chodat, lors de notre
séjour au jardin Alpin de la Linnaea, à Boug-Saint-Pierre Valais.
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et la fermeture des fleurs est un mouvement de variation exécuté

par les cellules du côté intérieur des pétales ; ces cellules se raccourcissent

et s'allongent. Le mouvement se produit dans les pétales ;

les petits lobes jouent <un rôle purement passif. Deux autres travaux
ont été publiés en 1929 ; l'un s'occupe seulement de la thermo-
nastie et de la thigmonastie florales (Brünning, réf. Bot. Central-
blatt. 1930, vol. 16, p. 204). Dans une publication japonaise, Kis-
h inami décrit trois cas nouveaux de seismonastie dans des espèces

japonaises et il tient aussi compte du fait qu'il y a dans les corolles
des Gentianes une photonastie en même temps qu'une thermo-
nastie. Pour déterminer l'influence de ces deux facteurs, il sera

donc nécessaire de vérifier les observations dans la nature par des

expériences au laboratoire.
Après quelques essais faits principalement sur les Gentiana

nivalis, nous avons effectué une série de mesures avec l'espèce G.

Freyniana. Cette plante, du groupe G.septemfida, possède une grande
fleur dont les mouvements sont très frappants. Elle est représentée

par de nombreuses touffes au Jardin de la Linnaea, ce qui facilite
les observations. Pendant la nuit, les cloches sont complètement
fermées comme les fleurs en bouton. Le matin, les lobes commencent
à se séparer (position 1), puis la corolle se dresse jusqu'à ce que le

tube soit vertical (position 2) ; l'ouverture de la fleur est alors
terminée (position 3), quand les Jolies de la corolle sont tournés vers
l'extérieur, les pointes étant horizontales. Le mouvement de

fermeture s'opère dans le sens opposé, les pointes étant les premières
à rentrer dans la position verticale. La position 4 est réalisée quand
les lobes de la corolle sont penchés en dedans, sans pourtant se

toucher par leurs pointes.
Pour déterminer si ces mouvements dépendaient des conditions

extérieures, nous avons noté heure par heure les positions de

plusieurs fleurs ; ces indications ont été accompagnées des valeurs de

la température et de la luminosité. Un solarimètre donnant la

radiation totale exprimée en gramme-calorie par minute et cm2 et

un thermomètre, ont permis ces mesures. Nous donnons dans les

tables suivantes les résultats de nos observations. Im position
dénommée 0 indique que la fleur est fermée. 11 nous est arrivé de

noter des positions intermédiaires entre les chiffres d'unités choisies,

ces valeurs sont obtenues en tenant compte du pourcentage de

fleurs se trouvant dans une position intermédiaire.
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Observation du 24. VIII. 1930. Ciel couvert à 15 h. 30.

Les courbes de température, lumière et mouvement,"sont parallèles.

Une défaillance de la luminosité vers 15 h. 30 est accompagnée
d'une fermeture prématurée et momentanée des fleurs. On voit ici
la sensibilité à la lumière.

Observation du 21. VIII. 1930 : courbes régulières et parallèles.
Observation du 19. VIII. 1930 : ciel couvert entre 10 h. 30 et 11 h.

à 13 h. 30 et à partir de 15 h. 30. Ces défaillances de la luminosité
sont accompagnées de mouvements de fermeture momentanés,
mouvements surgissant avec un léger décalage dans le temps.

Observation du 22. VIII. 1930 : pluie à partir de 16 h. 30.

Une défaillance de la luminosité vers 10 h. se trahit par un arrêt
momentané de l'ouverture. Une chute de la radiation, vers 12 h. 30,
est accompagnée par une accélération prématurée de la fermeture.

Observation du 20. VIII, 1930 : brouillard jusqu'à 11 heures ;

ciel couvert à partir de 1*6 h. La courbe des mouvements suit très
fidèlement Celle de la luminosité.

Observation du 23. VIII. 1930 : ciel couvert à 16 heures.

Ici, en dépit de fluctuations assez importantes, mais de courte
durée de la luminosité, on ne constate pas une sensibilité marquée
des fleurs qui restent indifférentes. La courte durée de ces défaillances

de la luminosité en est peut-être la cause.

Table des observations
H heure de l'observation, T température, L lumière.

P position de la fleur.

24. VIII. 1930 21. VIII. 1930

H T L P H T L P

7 8 is y2 4 0
8 14 16 0 9 13 7 1/
9 22 y, 28 i y2 10 17 35 2 y2

10 24 33 2 % 11 17 y, 37 3
11 26 36 3 12 20 45 3
12 23 % 39 3 13 22 48 3
13 24

~
39 3 14 23 i/, 51 3

14 25 39 h 15 24 38 3
15 23 32 3 16 22 % 23 3
15.30 20 15 % 2 17 20

~
9 2

16 26 21 3 18 18 i/, 1 1/2

17 19 i/2 16 y2 2 y2 18 3
4 17 1 0"

17.30 15 1 X/2 i
18 14 0 0
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19. VIII. 1930 22 VIII. 1930

H T L P

7
8 12 6 0
9 15 y2 4 X/2 0
9.30 18 23 % 1

10 21 30 " 2
11 20 12 3
12 24 45 2 y2
13 24 24 2 i/2
14 24 29

314.30 24 43
15 22 i/o 24 1 %
16 20 " 6 y2
17 18 3 y, 7»
18 16 % 2 0

H T L P

7
8 13 iß y2 0

F 9 12 % 4 0
f 9.30 14 10 1

10 18 6 y2
11 i7 y2 8 1 ty

312 13 43
13 i7 y2 24 y2 2 3U

14 21 14 23y
15 24 21 2 3/i
16 20 9 1

17 16 2 y, 0
18 16 2 0

20. VIII. 1930

H T L P

7.30 11 4 0
8 11 4 1 /'î

9 14 14 y2
'/»10 13 4

11 15 6 y2 V»
12 16 il i y>
13 i7 y2 21 2
14 19 y, 30 2 y2
15 m y2 24 2 y2
16 19 7 i y2
17 19 i/ 4 0
18 16 0 0

23 VIII. 1930

H T L p

7
8 12 10 0
9 16 24 y»
9.30 16 26 i

10 17 15 y 2 y,
10.30 20 11 2 y2
11 25 44 3
11.30 22 12 3
12 23 45 3
13 22 21 3
14 22 y, 39 3
15 24 34 3

15.30 25 30 2 y2
16 18 0 0
17 i7 y2 i y2 0
18 — —

Ces mesures nous montrent que le Gentiana Freyniana est une
espèce chez laquelle les mouvements floraux sont nettement
dépendants de la lumière. Bien entendu, ces recherches ne sont pas
suffisantes pour décider de la part que prennent la température et
la périodicité dans ces mouvements. 11 faut se rappeler encore que
nos mesures n'englobent pas toutes les conditions agissant sur le

végétal. Staeger a observé que les fleurs d'une même plante
de Gentiana bavarica peuvent être ouvertes, alors que celles d'une
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autre plante sont fermées au même moment. Staeger a trouvé que
chez les plantes à fleurs ouvertes, la température du sol (rhizo-
sphère) est de 1%° plus élevée que celle du sol portant la plante
à fleurs fermées. Il y a là un facteur dont il faudra ultérieurement
tenir compte et qui pourra, peut-être, expliquer dans une certaine

mesure l'indifférence, observée occasionnellement, des corolles de

Gentiana Freyniana aux fluctuations de la luminosité.
La prédominance du facteur lumière, dans les mesures que nous

avons effectuées, vient aussi de ce que ces observations ont été faites
à une altitude relativement élevée (1675 m.) et bénéficiant de radiations

particulièrement actives. En résumé, nous pouvons dire que
le Gentiana Freyniana est une plante qui se prête bien à l'étude
des mouvements floraux, en raison de sa sensibilité aux changements
de la lumière et des mouvements marqués qu'elle manifeste.
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